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EDITORIAL

André Ducret,
Université de Genève, Ecole d'Architecture, Boulevard Helvétique 9

CH 1205 Genève

Longtemps délaissée, l'étude de la temporalité fait à nouveau pleinement
partie de la vocation de la sociologie.

Ainsi, les textes que regroupe ce numéro sont, pour une part, issus des
travaux du comité de recherche "Les temps sociaux" lors du XHIe Colloque
de l'Association Internationale des Sociologues de Langue Française, à
Genève, en septembre 1988. D'autre part, à voir les nombreuses recherches qui
se développent hors de l'univers francophone, plusieurs chercheurs de langue
allemande ont également été invités à apporter leur contribution à ce
numéro.

Ces différents textes ont été regroupés en trois sections selon qu'ils mettent

l'accent sur le thème du temps dans la tradition sociologique, qu'ils
abordent la question de la perception, du symbole et de la représentation, ou
encore qu'ils traitent de la diversité des temps sociaux à partir de matériaux
empiriques.

Construit a posteriori et pour des raisons éditoriales, un tel découpage ne
rend pas nécessairement justice au souci que manifestent la plupart de ces
textes de réconcilier la théorie, la méthodologie et le "terrain". Sans cette
volonté, en effet, il demeure difficile de concevoir une sociologie du temps
qui soit autre chose qu'une mode passagère comme, malheureusement, notre
discipline en connaît parfois. Mais d'un texte à l'autre émerge cependant une
suite d'arguments qui se répondent et finissent par former un ensemble
relativement cohérent.

Le comité de rédaction de la Revue Suisse de Sociologie a bien voulu
m'associer à la préparation de ce numéro, ce dont je le remercie en souhaitant

que ces textes recueillis en visant une participation internationale aussi
large que possible rencontrent l'intérêt du lecteur.
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